
Collectif « Plouër Réfugiés »

Compte-rendu de la rencontre du 28 Avril 2016

Présents : 25 personnes environ 

PRESENTATION DE L’ACCUEIL D’UNE FAMILLE SYRIENNE A SAINT PIERRE DE
PLESGUEN

Stéphane RUBIN nous présente l’accueil à Saint Pierre de Plesguen d’une famille syrienne, 2
parents, 3 enfants.
Les parents parlent arabe ; les enfants scolarisés parlent français. Ils vivaient à Damas, le père
était chef d’entreprise - Situation très aisée.

 En  2011  c’est  la  guerre.  Les  enfants  ont  des  souvenirs  très  traumatisants
(bombes, tirs).

 En 2012, Atef,  le père sera emprisonné plusieurs fois.  Sa femme verse une
rançon (20 000 euros ?). Il est libéré ; puis de nouveau arrêté et torturé.

 Ils décident de partir, avec la mère d’Atef, le 31 décembre 2012. Ils partent
avec 40 000 dollars. Liban – Egypte – Tunisie. Ils circulent en véhicules loués et
taxis.

 Grosses difficultés pour entrer en Tunisie. Ils y arrivent finalement en février
2013.  Là,  Atef  monte  un  restaurant  à  lui  seul  à  Tunis,  mais  les  notables
l’exploitent en y venant manger gratuitement.

 Atef obtient un visa pour la France pour lui, sa femme et ses enfants ; sa mère
restera  en  Tunisie.  Ils  traversent  la  méditerranée  sur  un  « vrai »  bateau  –
Marseille – Paris – puis Rennes. La famille « vit » dans une galerie marchande,
puis à Beaulieu. Une femme de la Gouesnière les repère et les emmène chez
elle. Elle les exploite au passage… (tâches domestiques). 

 Stéphane,  professeur  des  écoles  qui  a  une  connaissance  à  l’école  de  la
Gouesnière décide avec son épouse d’accueillir  toute la famille  chez eux à
Saint Pierre de Plesguen.

 Création  d’un  collectif  pour  gérer  la  situation,  15  à  25  personnes.  Aides
diverses :  langue,  soins,  activités  pour  les  enfants,  démarches
administratives…

 Février 2016 : obtention d’un logement social, après avoir obtenu le statut de
réfugiés en novembre 2015.

 Ce qui est compliqué pour eux :
 La barrière de la langue,
 La différence de culture,
 Les contraintes administratives,
 La vie à la campagne – Se déplacer,
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 Obtenir un travail, 
 Etre loin de leur famille,
 Savoir leur famille en danger.

Points de vigilance pour la famille d’accueil
 Respecter leur dignité (offrir des choses en bon état),
 Aider, ne pas assister,
 Accepter leurs envies, leurs différences, leurs choix, leur liberté.

L’assistance remercie vivement Stéphane pour son témoignage émouvant.

POINT SUR LES COMMISSIONS

La présentation de Stéphane s’étant terminée à une heure déjà bien avancée, seul un point
rapide sur l’avancée des commissions fut fait.

 Logement : une lettre est partie à l’évêché pour la mise à disposition du presbytère.
Pas de réponse à ce jour.
Un autre courrier va être adressé pour la Mairie en vue d’un logement.

 Communication :  elle  s’est  réunie  le  25  avril.  Le  compte-rendu  est  distribué.  Il
nécessite réactions et amendements des membres du collectif. À voir à la prochaine
réunion.

 Evènementiel : essentiellement mobilisé autour du concert du 28 mai. Dans l’absence
de projet pour lequel récolter des fonds, le concert sera pour le collectif l’occasion de
se  faire  connaître  et  de  (re)-sensibiliser  aux  conditions  d’accueil  et  de  vie  des
migrants.

Compte-rendu rédigé par Marie-Simone Luton, saisi par Muriel Bernard et relu
par Jean-Marie Clément.
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